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An Open Letter by Global Civil Society for the Establishment of a new UN Special 
Rapporteur on Human Rights and Climate Change 

 
 
 

To the States Members and Observers of the United Nations Human Rights Council  

 
As the 47th session of the UN Human Rights Council (HRC) is taking place from 21 June to 15 July, 2021, 
the undersigned civil society and Indigenous Peoples organizations call on the UN member States 
through the HRC to establish at this session a new UN Special Rapporteur on human rights and 
climate change.  
 
Climate change is an existential threat for humanity, jeopardizing the realization of all human rights 
for present and future generations. As the impacts of the climate crisis worsen and aggravate 
intersecting forms of discrimination against various individuals and groups in our societies, action can 
no longer be postponed at the HRC and urgent measures to protect people and the planet must be 
adopted. The issue of climate change cannot only be left any more to interesting interactive dialogues 
or to the existing different Special Procedures to address it when they can, even if their various 
contributions have been remarkable. 
 
The creation of such a dedicated Special Rapporteur mandate focusing on the challenges of climate 
change is a longstanding request by a growing number of civil society organizations, given that a 
dedicated mandate would enable the HRC to elevate its work on climate change in a systematic and 
sustainable way, protect people from runaway climate change and its unavoidable impacts, and 
promote respect for human rights in climate responses.  Simply put, climate change must be a higher 
priority at the HRC. 
 
In 2019, the Marshall Islands, on behalf of the Climate Vulnerable Forum (CVF), called for the creation 
of a dedicated HRC Special Rapporteur on human rights and climate change at the 25th Conference 
of the Parties to the UN Framework Convention on Climate Change. In the past two years, this 
proposal has gained momentum amongst States. During the 46th session of the HRC in March 2021, 
in an unprecedented move, a cross-regional group of 56 States joined Bangladesh in a statement that 
called upon Council members to consider creating this new mandate.  
 
It is now time to act on these statements. We, the undersigned, thus reiterate our call urging 
States to establish a new Special Rapporteur on human rights and climate change at the 47th 
session of the Human Rights Council. 

 
 

*** 
 

  



Carta abierta de la sociedad civil mundial para el establecimiento de un nuevo Relator 
Especial de la ONU sobre Derechos Humanos y Cambio Climático 

 

A los Estados miembros y observadores del Consejo de Derechos Humanos de las 
Naciones Unidas 

 
En el marco del 47º período de sesiones del Consejo de Derechos Humanos de la ONU (CDH) que 
tendrá lugar del 21 de junio al 15 de julio de 2021, las organizaciones de la sociedad civil y de los 
Pueblos Indígenas abajo firmantes piden a los Estados miembros de la ONU, a través del CDH, que 
establezcan en este período de sesiones un nuevo Relator Especial de la ONU sobre derechos humanos 
y cambio climático.  
 
El cambio climático es una amenaza existencial para la humanidad, que pone en peligro la realización 
de todos los derechos humanos para las generaciones presentes y futuras. A medida que los impactos 
de la crisis climática empeoran y agravan las formas de discriminación interseccional contra diversos 
individuos y grupos en nuestras sociedades, no se puede seguir posponiendo la acción en el CDH y se 
deben adoptar medidas urgentes para proteger a las personas y al planeta. La cuestión del cambio 
climático no puede continuar únicamente en espacios, aunque interesantes, como diálogos 
interactivos o en manos de los diferentes Procedimientos Especiales existentes para que la aborden 
cuando puedan, a pesar de que sus diversas contribuciones hayan sido notables.  
 
La creación de una Relatoría Especial dedicada a los retos del cambio climático es una petición histórica 
por parte de un número creciente de organizaciones de la sociedad civil, dado que un mandato de esta 
naturaleza permitiría al CDH elevar su trabajo sobre el cambio climático de forma sistemática y 
sostenible, proteger a las personas del cambio climático desmedido y de sus impactos inevitables; y 
promover el respeto de los derechos humanos en las respuestas al clima.  En pocas palabras, el cambio 
climático debe ser una prioridad máxima para el CDH. 
 
En 2019, las Islas Marshall, en nombre del Foro de Vulnerables del Clima (CVF), pidieron la creación de 
un Relator Especial del CDH dedicado a los derechos humanos y el cambio climático en la 25ª 
Conferencia de las Partes de la Convención Marco de las Naciones Unidas sobre el Cambio Climático. 
En los últimos dos años, esta propuesta ha cobrado impulso entre los Estados. Durante la 46ª sesión 
del CDH en marzo de 2021, en un momento sin precedentes, un grupo interregional de 56 Estados se 
unió a Bangladesh en una declaración que pedía a los miembros del Consejo que consideraran la 
creación de este nuevo mandato.  
 
Ha llegado el momento de actuar sobre estas declaraciones. Nosotros, los abajo firmantes, 
reiteramos por tanto nuestro llamamiento instando a los Estados a establecer un nuevo Relator 
Especial sobre derechos humanos y cambio climático en la 47ª sesión del Consejo de Derechos 
Humanos. 
 
 

*** 
 
  



Lettre ouverte de la société civile mondiale pour la création d'un nouveau Rapporteur 
spécial des Nations Unies sur les droits de l'homme et le changement climatique  

 

Aux États membres et aux observateurs du Conseil des droits de l'homme des 
Nations Unies  

 
Alors que la 47ème session du Conseil des droits de l'homme des Nations Unies (CDH) se déroule du 
21 juin au 15 juillet 2021, les organisations de la société civile et des peuples autochtones soussignées 
appellent les États membres des Nations Unies, par l'intermédiaire du CDH, à désigner lors de cette 
session un nouveau Rapporteur spécial des Nations Unies sur les droits de l'homme et le changement 
climatique.   
 
Le changement climatique est une menace existentielle pour l'humanité, mettant en péril la réalisation 
de tous les droits de l'homme pour les générations actuelles et futures. Alors que les impacts de la 
crise climatique s'aggravent et accentuent les formes croisées de discrimination à l'encontre de divers 
individus et groupes dans nos sociétés, l'action ne peut plus être reportée au CDH et des mesures 
urgentes doivent être adoptées pour protéger les personnes et la planète. La question du changement 
climatique ne peut plus être laissée seulement à d’intéressants dialogues interactifs ou aux différentes 
procédures spéciales existantes pour qu’elles l'abordent quand elles le peuvent, même si leurs 
diverses contributions ont été remarquables.   
 
La création d'un mandat de Rapporteur spécial dédié aux défis du changement climatique est une 
demande de longue date d'un nombre croissant d'organisations de la société civile, étant donné qu'un 
mandat dédié permettrait au CDH d'élever son travail sur le changement climatique d'une manière 
systématique et durable, de protéger les populations de l'emballement du changement climatique et 
de ses impacts inévitables, et de promouvoir le respect des droits de l'homme dans les réponses au 
changement climatique.  En termes simples, le changement climatique doit être une priorité plus 
élevée au CDH.  
 
En 2019, les Îles Marshall, au nom du Climate Vulnerable Forum (CVF), ont appelé à la création d'un 
rapporteur spécial du CDH dédié aux droits de l'homme et au changement climatique lors de la 25e 
Conférence des parties à la Convention-cadre des Nations unies sur les changements climatiques. Au 
cours des deux dernières années, cette proposition a pris de l'ampleur parmi les États. Lors de la 46ème 
session du Conseil des droits de l'homme en mars 2021, dans un geste sans précédent, un groupe 
transrégional de 56 États a rejoint le Bangladesh dans une déclaration appelant les membres du Conseil 
à envisager la création de ce nouveau mandat.   
 
Il est maintenant urgent de donner suite à ces déclarations. Nous, les soussignés, réitérons donc 
notre appel exhortant les États à créer un nouveau Rapporteur spécial sur les droits de l'homme et 
le changement climatique lors de la 47ème session du Conseil des droits de l'homme.  
 

*** 
 
 
 
 
 


